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Pendant les jours de Pentecôte 1906, quarante-deux d’entre I 
eux faisaient leur retraite annuelle. Le but de l’aumônier 
était de profiter de cette occasion pour promulguer le Décret 
de Pie X.

Le prédicateur leur tint à peu près ce discours : “ Mes chers 
amis, je n’ignore pas les nécessités de votre travail quotidien. 
11 n est guère possible à la plupart d’entre vous de communier 
en semaine ou tous les jours. Il importe pourtant que vous 
connaissiez la vraie doctrine de l’Eglise sur cette matière. Elle 
est pour vous comme pour tous les chrétiens. Cette connais
sance aura tout au moins cet effet immédiat de vous rendre 
plus généreux pour ne pas omettre les communions q 
pouvez faire. Et si des circonstances plus favorables se pré
sentent, vous vous efforcerez de répondre plus parfaitement 
au vœu de l’Eglise.”

Sous le bénéfice de cette réserve furent exposés, sans am
bages ni atténuations, les arguments du Décret pour la com
munion quotidienne, le plus cher désir de Notre-Seigneur et 
de l’Eglise, le besoin de conserver l’état de grâce, les condi
tions auxquelles tout fidèle doit y être admis, etc...

On a vu, par la réponse de ces jeunes gens, combien Notre- 
Seigneur bénit une telle prédication et quel profit il y a tou
jours à faire appel à la générosité de ses auditeurs, au lieu de 
se contenter du moins possible.

Mgr Gay n’avait-il pas raison d’écrire : Beaucoup d'âmes se 
perdent par notre timidité. Une prudence trop humaine 
empêche parfois de prêcher la vie surnaturelle telle que Notre- 
Seigneur l’a instituée. Nous oublions que nous avons mission 
d’enseigner la vérité intégrale, et que les âmes ont grâce pour 
l’entendre. Tout en se réjouissant d’obtenir un nombre de 
communions, encore petit, mais qui constitue un progrès sur 
les habitudes antérieures, tout en condescendant aux faiblesses 
des personnes et en tenant compte des difficultés réelles, il 
est toujours opportun de proposer l’idéal désiré par l’Eglise : 
c’est la première condition, pour qu’on s’en approche dans la 
pratique.
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Exemple.
La générosité d’un de ces jeunes gens mérite d’être citée en 

exemple.
René B... n’a que quinze ans ; il est ouvrier imprimeur. Il 

vint trouver le prédicateur.
/— Mon Père, c’est décidé, je veux communier tous les 

jours.


